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Je n'ai pas encore reçu le Galignani. Cela m'impatiente. Je voudrais voir ce qu'a dit
Lord Aberdeen du Roi, et de moi. Il faudra me faire à la patience. La différence est
grande entre habiter Paris ou Londres et ma maison au milieu des bois, à trois
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lieues même de Lisieux. Tout se fait attendre. Ce n’est pas la place des fantaisies
pressées. Une seule chose du reste m'est nécessaire, la régularité des lettres, et
j'espère qu’elle ne me manquera pas. L'inquiétude par dessus l’impatience serait
insupportable. Le choléra à Brentford me préoccupe et j’éprouve ce qui me déplait
le plus, un sentiment combattu. En même temps que je m'inquiète, je voudrais vous
rassurer. Je cherche les raisons qui vous conviennent à vous, et je trouve surtout
celles qui ne me conviennent point à moi. Après tout voici ce qui me rassure le plus.
Ne vous en inquiétez pas. Il y a eu et il y a encore dans ce pays-ci quelques cas de
choléra, épars et rares. Quand l'épidémie n’est pas plus intense, elle n'attaque
presque jamais que ceux qui commettent vraiment des excès ou des imprudences.
J'ai vu depuis trois jours trois médecins, un de Paris, et deux d'ici, qui me l'ont tous
affirmé et  prouvé par  les  exemples.  Il  en est  très  probablement  de même en
Angleterre, et à Richmond comme à Lisieux. Je vous répèterai sans cesse ; point
d'imprudence et votre promesse.

Le discours de M. de Montalembert vous aura plu, beaucoup d'esprit, de l’esprit de
bonne compagnie, et un cœur chaud et sincère. Jules Favre, un sophiste habile, qui
excelle à dire des généralités à peu près vraies et à en faire des applications
parfaitement fausses. C'est le grand art des révolutionnaires ; moralistes sur la
scène coquins dans la coulisse et glissant très adroitement de l’une dans l'autre.
Odilon Barrot a été bien ridicule avec ses prétentions,  à la fois pompeuses et
embarrassées, à la consistance et à la libéralité imperturbable. C’est toujours le
même homme. Le repentir même ne le change pas.

Onze heures
Point de lettre. J’ai envie de dire comme vous ; c’est parce que j'ai parlé de la
régularité de notre correspondance ! Toute vanterie porte malheur. J'espère que le
dimanche est pour quelque chose dans ce retard.  J'attendrai  demain avec une
double, triple impatience. Adieu. Adieu. Adieu. G.
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